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1.1. Objectifs 

 
L'observatoire des bassins d'alimentation de captages (BAC), créé en avril 2013, a pour objectif de 
collecter et de fournir aux collectivités concernées par un captage prioritaire, des informations 
concernant :  

 
 l'évolution mensuelle de la qualité des eaux brutes concernant les nitrates et les 

produits phytosanitaires ; 
 les teneurs en nitrates dans les sols (reliquats d’azote), sur des parcelles agricoles 

d’exploitants volontaires ; 
 l’estimation des quantités de nitrates entraînées dans la lame drainante durant 

l'hiver (période de recharge des nappes phréatiques). 
 

Ces informations sont recueillies selon un cadre méthodologique validé par les acteurs impliqués 
dans la démarche. Elles permettent aux collectivités de suivre l'efficacité de leurs programmes 
d'actions qui visent à améliorer la qualité des eaux brutes des captages classés prioritaires. 
 

1.2. Les territoires suivis 
 
Les seize captages suivis dans le cadre de l'observatoire sont gérés par douze collectivités chargées 
de la production d'eau potable. La mise en œuvre des programmes d'actions agricoles repose sur 
dix animateurs BAC, employés par ces structures. 
 

 

 

 
 
- quatre sont situés sur le bassin de l’Iton : 
Chenappeville, Coulonges, Queue d'Hirondelle et 
Bois Morin ; 
- un sur le bassin de l’Avre : Fumeçons ; 
- deux sur le bassin de l’Eure : l’Habit et Cailly-
sur-Eure ; 
- cinq sur la Risle : Tremblay-Omonville, Rugles, 
Bernay, Saint-Germain-Village et la Neuville du 
Bosc ; 
- deux sur l'Epte : Saint-Denis-le-Ferment et 
Bézu-Saint-Eloi ; 
- deux sur le bassin de la Seine : Les Varras et 
Saint-Marcel. 
 

 
Les territoires BAC représentent 113 999 ha soit 18,9 % de la superficie du département et 25 % 
(95 734 ha) de la surface agricole utile (SAU) du département. 
 
 
 
 
 

 

 

 

Carte 1 : Situation des bassins d'alimentation des captages 
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1.3. Organisation 
 

L'observatoire s'organise autour :  
 

 d'un groupe de travail technique chargé de la mise en œuvre opérationnelle. Il est composé de 
représentants de l'Agence de l'Eau Seine-Normandie, de la Chambre d'Agriculture, des animateurs 
agricoles présents sur les bassins d'alimentation des captages et du Département. 
 

 du comité de pilotage chargé de suivre l'observatoire, de fixer les orientations et les objectifs. Il 
regroupe des représentants de l'Agence de l'Eau Seine-Normandie, de la Chambre d'Agriculture, des 
maîtres d'ouvrage des programmes d'actions des BAC et du Département. 

1.4. Outils et méthode 
 

Deux outils sont mis en œuvre dans l'observatoire : le suivi renforcé des eaux brutes et la mesure des 
reliquats d'azote en entrée et sortie d'hiver. 

A - Le suivi renforcé des eaux brutes 
 

Le terme "eaux brutes" désigne les eaux souterraines telles qu'elles se présentent dans le milieu 
naturel, avant tout traitement. Elles se distinguent des "eaux distribuées", objet d'un traitement de 
potabilisation. 
 

Le suivi renforcé porte sur les nitrates, les pesticides et les solvants halogénés. Une analyse est réalisée 
chaque mois, soit par l'Agence de l'Eau Seine-Normandie dans le cadre du réseau de suivi conformément 
à la directive cadre européenne sur l'eau sur les eaux souterraines, soit par les collectivités, ou le 
Département (figure 1), dans le cadre de l'observatoire. 
 

Tableau 1 : analyses d'eaux brutes réalisées dans le cadre de l'observatoire en 2024 

Nom du captage Commune
Maître d'ouvrage 

des captages ja
n

v

fe
v

m
a
rs

a
v
ri

l

m
a
i

ju
in

ju
il
le

t

a
o

u
t

s
e
p

t

o
c
t

n
o

v

d
é
c

La Vallée de l'Iton F8.2 ARNIERES-SUR-ITON CA-EPN

Queue d'Hirondelle F 12.2 EVREUX CA-EPN

Coulonges SYLVAINS LES MOULINS SEPASE

Bois Morin
FERRIERES HAUT 

CLOCHER
CC Conches

Les Bancelles CAILLY SUR EURE CC EMS

L'Habit L'HABIT SIAEVE

Fumeçon
SAINT GERMAIN SUR 

AVRE
SEA de la Paquetterie

Forrières d'Omonville Le Tremblay SERPN

Mauny - Les Varras Mauny SERPN

La Bigotière Rugles SAEP 3R

Les Bruyères Bernay Bernay

Le Vivier Saint-Germain-Village Risle et plateaux

La Neuville du Bosc Vallée de la Haye SERPN

Saint-Denis-le-Ferment St Paer, Bout du moulin Gisors

Saint-Marcel Clos de la fontaine CAPE

Bézu-Saint-Eloi Bézu-Saint-Eloi

Département

Agence de l'Eau

SERPN  
 
Les résultats de la campagne 2024 sont présentés dans la partie II du présent rapport. 
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B - Le suivi des reliquats d'azote 
 
Les prélèvements de terre sont réalisés chaque année en entrée d'hiver, début novembre, puis en sortie 
d'hiver, au mois de février en année N+1. 
 
Les analyses permettent de mesurer la teneur en azote des sols agricoles au cours de la période propice 
au rechargement des nappes phréatiques. Ces mesures en laboratoire, couplées à des mesures de 
biomasse de la végétation en place, permettent d'estimer la quantité de nitrates potentiellement 
entraînée vers les nappes d'eaux souterraines au cours de l'hiver. 
 
Pour chaque territoire est défini un objectif de parcelles à suivre dans le réseau reliquat. Il est fonction 
de la superficie du bassin d'alimentation du captage. Le ratio retenu est d'un prélèvement pour 50 ha de 
surface agricole utile. 
 
Cet outil est mobilisé selon l'avancement de la démarche sur le territoire et s'il y a un enjeu nitrate au 
captage. 
 

Tableau 2 : Objectifs de l'observatoire par territoire pour les reliquats 

Territoires BAC 

 
Nombre d'exploitants  

à mobiliser 

 

Nombre de parcelles à 
suivre 

Les Forrières D'Omonville 30 100 

Bois Morin 15 18 

Chenappeville 40 100 

Queue d'Hirondelle 25 100 

Coulonges 50 200 

L'Habit 35 95 

Les Bancelles 12 27 

La Bigotière 20 50 

Saint-Paër 50 200 

Fumeçons 35 70 

Saint-Marcel 40 40 

La Neuville du Bosc 30 100 

TOTAL 342 1 100 

 

Tous les résultats de la campagne reliquat 2024/2025 sont présentés dans un rapport spécifique au 
réseau reliquat produit par la Chambre d'Agriculture de Normandie. 



Partie II 
 
 
 

Suivie de la qualité des eaux brutes  
 

2024 
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Ce rapport s’appuie sur les données relatives à la qualité des eaux souterraines issues des programmes 
de suivi menés par l’Agence de l’eau Seine-Normandie, le Syndicat d’eau du Roumois et du Plateau du 
Neubourg, et le Département de l’Eure sur les captages prioritaires du département. 
 

2.1. Contexte climatique de l'année 2024 

 

 Pluviométrie  

L’année hydrologique 2023-2024 (sept. 2023 à août 2024) a été globalement excédentaire en 
précipitations dans l’Eure. Les cumuls annuels relevés à Évreux atteignent 739,4 mm (valeurs parmi les 
10 plus élevées jamais enregistrées). Les mois de février, avril, mai et juillet ont connu des excédents 
marqués, notamment grâce à des événements orageux localisés et au passage de tempêtes (ex. : 
tempête Kirk en octobre). En revanche, les mois de juin et août ont affiché des déficits ponctuels, sans 
remettre en cause le bilan annuel globalement humide. Septembre 2024, début de la nouvelle année 
hydrologique, confirme cette tendance excédentaire avec +111 % à Évreux. 

 Pluies efficaces  

Grâce à une évapotranspiration modérée sur une bonne partie de l’année et à des précipitations 
régulières, les pluies efficaces sont restées majoritairement positives dans l’Eure. Le centre du 
département affiche des excédents compris entre +50 % et +100 % des normales, voire jusqu’à +200 % 
en septembre 2024. Ces excédents sont particulièrement notables dans un contexte où les mois d’hiver 
et de printemps ont été très arrosés, favorisant une bonne infiltration et une recharge active des sols. 

 Niveaux piézométriques et recharge de la nappe 

L’abondance et la répartition saisonnière des précipitations ont permis une recharge significative des 
nappes dans l’Eure. L’humidité des sols est restée anormalement élevée sur la majorité de l’année, avec 
un indice supérieur à 0.8 pendant une large période allant de février à mai. Même en été, les sols du 
département sont restés plus humides que la normale grâce à des épisodes pluvieux efficaces en juillet 
et fin août. À titre d’exemple, début août, l’Eure affichait une humidité des sols supérieure de +50 % à 
+90 % par rapport aux normales. Ce contexte hydrique favorable a maintenu des niveaux piézométriques 
élevés, favorisant une situation bien plus rassurante que les années précédentes quant à la disponibilité 
de la ressource en eau. 
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2.2. Nitrates 

A – Contexte réglementaire 
 

Les normes de qualité et les valeurs seuils sont définies par l'arrêté du 9 octobre 2023 (CF : annexe n° 1) 
modifiant l’arrêté du 17 décembre 2008 établissant les critères d’évaluation et les modalités de 
détermination de l’état des eaux souterraines et des tendances significatives et durables de dégradation 
de l’état chimique des eaux souterraines.  
 

Le classement de la qualité de la ressource est le suivant :  

 
Tableau 3 : Valeurs seuils et limite réglementaire de qualité nitrates 

 Seuil de vigilance Seuil d'action renforcée Limite de qualité 
réglementaire 

Nitrates > 25 mg/l > 40 mg/l 50 mg/l 

 
Le 90ᵉ percentile correspond à la valeur en dessous de laquelle se situent 90 % des mesures, tandis que 
les 10 % restantes la dépassent 
 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

 

Pour chaque captage, le percentile 90 est calculé à partir des résultats de l'année 2024 puis comparé aux 
résultats des années précédentes. 
 

B - Résultats 2024 
 

Une majorité (93 %) des points d'eau présentent des 
concentrations supérieures à 25 mg/l (seuil de 
vigilance) en nitrates dans les eaux souterraines.  

Plus de 60 % des points d'eau dépassent les 40 mg/l. 

Seule une faible proportion (7 %) présentent une 
concentration en nitrates inférieure à 25 mg/l (Fig1). 

                  Figure 1 : Répartition des captages par classe de P90 en 2024 

Percentile 90

10 % des 

valeurs

90 % des 

valeurs

[moyenne]
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Les points d'eau présentant une concentration supérieure à 50 mg/l de nitrates sont principalement 
localisés sur la nappe de la craie altérée du Neubourg-Iton-plaine de Saint-André, comme indiqué sur la 
carte n°2. 
 
Les forages du Bois Morin à Ferrières-haut-Clocher et de Fumeçons à Saint-Germain-sur-Avre, affiche des 
concentrations les plus élevées en nitrates sur le territoire, avec 58 mg/l de NO3. 

 
Carte 2 : Concentration en nitrates - percentile (90) 2024 des captages prioritaires situés par masses d'eau souterraines 

 
 

C - Evolution des concentrations 
 

Les concentrations mesurées en 2023 sont comparées à celles de 2024 afin d’identifier les évolutions, 
notamment pour les captages à fonctionnement karstique, dont les variations mensuelles peuvent être 
particulièrement marquées (voir paragraphe B.1). Par la suite, une analyse sur une période plus longue, 
de 2013 à 2024, est menée pour mettre en évidence les tendances à l’aide des classes suivantes : 
 

 Augmentation forte : évolution supérieure à 5 mg/l, 
 Augmentation faible : évolution comprise entre 1 et 5 mg/l, 
 Stabilité : évolution comprise entre -1 et 1 mg/l (variations faibles), 
 Diminution faible : évolution comprise entre -1 et -5 mg/l, 
 Diminution forte : évolution inférieure à -5 mg/l. 

 
Cette classification permet de caractériser de manière significative les évolutions des concentrations en 
nitrates dans les eaux souterraines. Elle offre ainsi un aperçu des dynamiques à l’œuvre sur les différents 
captages, en distinguant les évolutions marquées des situations plus stables. 
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C.1 - Comparaison 2023/2024 
 

Ce graphique présente les tendances d'évolution des concentrations en nitrates dans les eaux 
souterraines sur la période 2023-2024, classées selon cinq catégories définies par les variations de 
concentration (en mg/l). 
 
- 75 % des points de mesure 
présentent une stabilité des 
concentrations (entre -1 et +1 mg/l, 
en jaune pâle). Cela indique que les 
trois quarts des captages suivis n'ont 
pas connu de changement significatif 
au fil du temps. 
- 13 % des captages montrent une 
augmentation faible (entre +1 et +5 
mg/l, en orange), traduisant une 
tendance modérée à la hausse des 
nitrates dans certaines zones. 
- 12 % des captages présentent une 
diminution faible (entre -1 et -5 mg/l, 
en vert clair), ce qui suggère une 
légère amélioration de la qualité de 
l’eau dans ces secteurs. 
 
Les classes "augmentation forte" 
(≥ 5 mg/l) et "diminution forte" 
(≤ -5 mg/l) ne sont pas 
représentées dans ce graphique, 
ce qui implique qu’aucun site n’a connu d’évolution très marquée pendant cette période. 

 

Carte 3 : Evolution du percentile 90 en nitrate entre 2023 et 2024 
 

Figure 2 : répartition des captages par catégorie d'évolution des concentrations en nitrates 
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C.2 - Comparaison pluriannuelle 

Ce graphique représente l’évolution temporelle des concentrations en nitrates selon quatre classes (0–
25, 25–40, 40–50, et >50 mg/l) pour le 90ème percentile entre 2011 et 2024. Le P90 permet de visualiser 
les valeurs élevées sans se limiter à l’extrême maximum, ce qui est pertinent pour évaluer les tendances 
dans les eaux souterraines. 

Une hausse progressive de la 
proportion de valeurs supérieures 
à 50 mg/l (en rouge), en particulier 
à partir de 2015 est constatée. 
Depuis 2021, cette classe dépasse 
souvent les 30 % : une part 
croissante des captages dépasse la 
limite de potabilité définie pour les 
nitrates (50 mg/l). 

La part des captages ayant une 
concentration inférieure à 25 mg/l 
(en vert) est passée de plus de 
10 % en 2011–2014 à moins de 
10 % depuis 2015. 

La classe 25 à 40 mg/l représentait 
plus de 50 % en 2011, mais tend 
à diminuer depuis 2017, jusqu’à 
représenter environ 30 % en depuis 2022. 

Cela signifie que de nombreux captages auparavant dans une zone de qualité modérée ont évolué vers 
des concentrations plus élevées. 

Une hausse régulière de la classe 40–50 mg/l, passant d’environ 10–15 % en 2011 à plus de 30 % en 2024 
est constatée, ce qui montre une évolution vers une situation plus critique, proche du seuil 
réglementaire pour les captages concernés 

Le graphique révèle une dégradation progressive de la qualité des eaux souterraines sur la période 
2011–2024. La part de captages avec des concentrations en nitrates supérieures à 50 mg/l augmente 
régulièrement, tandis que les classes de bonne qualité diminuent.  

La carte n°4 permet de corréler les territoires avec l'évolution de la concentration interannuelle en 
nitrates entre 214 et 2024. 80 % des points d'eau présentent une évolution des concentrations en 
augmentation. Seul un point d'eau présente une diminution faible. Il s'agit des Bancelles à Cailly-sur-
Eure. 

Figure 3 : Pourcentage des points d'eau par classe de concentration en nitrates de 2011 à 
2024 
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Carte 4 : Evolution du percentile 90 en nitrate entre 2011 et 2024 
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2.2. Produits phytosanitaires 
 
Les produits phytosanitaires se divisent en plusieurs catégories principales : les fongicides, qui ciblent les 
champignons ; les herbicides, qui s'attaquent aux mauvaises herbes ; et les insecticides, qui éliminent les 
insectes et les acariens. Il existe également d'autres pesticides avec des actions plus spécifiques, visant 
par exemple les limaces, les escargots ou les nématodes, ou qui agissent comme régulateurs de 
croissance. 
 

Les produits phytosanitaires, lorsqu'ils sont utilisés pour la protection des végétaux, sont des 
préparations contenant une ou plusieurs substances chimiques destinées notamment à :  

 protéger les végétaux ou produits végétaux contre tous les organismes nuisibles 
(insectes, champignons, …) ; 

 détruire les végétaux ou des parties de végétaux indésirables, et freiner ou prévenir 
une croissance des végétaux indésirables (mauvaises herbes…) en exerçant une 
action sur leur processus vital ;  

 assurer la conservation des produits végétaux (produits appliqués sur des fruits ou 
légumes pour freiner leur décomposition…). 

 
Les utilisateurs sont multiples : agriculteurs, collectivités dans certains lieux identifiés par la loi Labbé, 
gestionnaires de réseaux de transports. 
 
Au cours du processus de dégradation, la molécule présente dans le pesticide, que l'on appelle molécule 
mère, peut se transformer en une ou plusieurs molécules filles appelées métabolites. La dégradation se 
fait par voie biologique au travers des bactéries et micro-organismes naturellement présents dans le sol, 
et par voie abiotique. 

A – Contexte réglementaire 
 
Les normes de qualité et les valeurs seuils sont définies par l'arrêté du 9 octobre 2023 (CF : annexe n° 1) 
modifiant l’arrêté du 17 décembre 2008 établissant les critères d’évaluation et les modalités de 
détermination de l’état des eaux souterraines et des tendances significatives et durables de dégradation 
de l’état chimique des eaux souterraines.  
 

Les valeurs réglementaires à respecter pour les molécules des pesticides hors métabolites non pertinents 
sont :  

Tableau 4 : Valeurs seuils et limites réglementaires pesticides 

 Seuil de  
vigilance 

Seuil d'action  
renforcée 

Limite de qualité 
réglementaire 

Par sustance individuelle 
de pesticide 

0,05 µg/l 0,075 µg/l 0,1 µg/l 

Pour la somme des 
pesticides quantifiées lors 
d'une analyse 

0,25 µg/l 0,375 µg/l 0,5 µg/l 

Aldrine, Dieldrine, 
Heptachlore, 
Heptachlorépoxyde 

 0,03 µg/l 

 
La somme des pesticides comprend l'addition de tous les pesticides détectés et quantifiés lors d'une 
analyse, y compris leurs métabolites pertinents. Sont exclus de la somme des pesticides, les métabolites 
classés non pertinents par l'ANSES. 
 
Pertinence des métabolites : Conformément à la directive européenne 2020/2184, un métabolite de 
pesticide est considéré comme pertinent pour les eaux destinées à la consommation humaine (EDCH) s’il 
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présente des propriétés intrinsèques similaires à celles de la substance mère en termes d’activité 
pesticide, ou s’il représente un risque sanitaire pour la santé des consommateurs. À la demande de la 
Direction Générale de la Santé (DGS), l’ANSES évalue la pertinence de certains métabolites pour les EDCH 
en s’appuyant sur les données scientifiques disponibles. En l’absence de données suffisantes ou en cas 
de données peu robustes, un métabolite peut être classé comme pertinent. Ce classement peut toutefois 
évoluer à mesure que de nouvelles connaissances scientifiques deviennent disponibles, notamment lors 
de la réévaluation des substances mères ou grâce à l’acquisition de nouvelles données. 
 

Métabolite non pertinent : depuis le 30 janvier 2019 l’Anses a défini une méthodologie permettant 
l’évaluation de la pertinence des métabolites de pesticides dans les eaux destinées à la consommation 
humaine au vu des connaissances scientifiques disponibles et a défini une valeur indicative à des fins de 
gestion de leur présence dans les eaux destinées à la consommation humaine. La valeur retenue par 
l'ANSES est de 0,9 µg/l. 
Le tableau ci-dessous présente les avis rendus par l'Anses sur la pertinence ou non des métabolites 
étudiés. 

Tableau 5 : Avis rendu par l'ANSES au 01/06/2025 

Code Sandre Paramètres Classement Date de l'avis de l'ANSES 

6824 N, N-diméthylsulfamide Pertinent 31 juillet 2018 

6856 Acetochlore ESA Non pertinent 30 janvier 2019 

6862 Acetochlore OXA Non pertinent 30 janvier 2019 

6895 Metazachlore ESA Non pertinent 30 janvier 2019 

6894 Metazachlore OXA Non pertinent 30 janvier 2019 

6800 Alachlore ESA Non pertinent 30 janvier 2019 

6855 Alachlore OXA Pertinent 30 janvier 2019 

2051 Déséthyl-terbuméton Pertinent 4 février 2020 

7727 Dimétachlore CGA 369873 Non pertinent 15 mars 2019 

6381 Dimétachlore CGA 354742 (ESA) Non pertinent 4 février 2020 

6864 Flufenacet ESA Pertinent 4 février 2020 

1108 - 1109 - 
1830 - 1832 - 
3159 - 3160 

Métabolites de l'atrazine Pertinent AFSSA du 8 juin 2007 

1831 Métabolites de la simazine Pertinent AFSSA du 8 juin 2007 

2045 - 1954 Métabolites du terbutylazine Pertinent AFSSA du 8 juin 2007 

6378 desphényl-chloridazone Pertinent 4 mai 2023 

6379 méthyl-desphényl-chloridazone Pertinent 19 décembre 2023 

6854 Métolachlore ESA Non pertinent 30 septembre 2022 

6853 Métolachlore OXA Non pertinent 14 janvier 2021 

7729 Métolachlore NOA 413173 Non pertinent 30 septembre 2022 

8865 Chlorothalonil R471811 Non pertinent 29 avril 2024 

7717 Chlorothalonil R417888 Pertinent 29 avril 2024 

6865 Diméthénamide ESA Non pertinent 26 janvier 2022 

7735 Diméthénamide OXA Non pertinent 26 janvier 2022 

2011 
2,6-dichlorobenzamide 

(métabolite du chlothiamide, du 
dochlobénil et du fluopicolide) 

Pertinent 26 janvier 2022 

6808 1,2,4-triazole Pertinent 24 mars 2025 
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B - Résultats 2024 
 
 
Depuis le lancement de l'observatoire, en septembre 2013, 192 molécules ont été détectées au cours 
des campagnes de suivi renforcé des eaux souterraines sur les captages prioritaires.  
 
 
 
 
148 molécules sont des 
matières actives des 
pesticides et 38 % d'entre 
elles ont une autorisation 
de mise sur le marché. 
 
44 molécules sont des 
métabolites dont 38 % sont 
des métabolites de produits 
autorisés. 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
Pendant le suivi de l'année 2024, 186 analyses ont été effectuées, et chacune d'entre elle présentait au 
moins une détection de pesticide.  
 
Sur les 11 années de suivi, 
2024 est l'année la plus 
marquée par le nombre de 
molécules détectées.  
 
Le nombre de molécules 
autorisées détectées est 
relativement stable depuis 
2016, ainsi que le taux de 
quantification compris entre 
15 et 20%.  
 
Les campagnes menées entre 
2013 et 2015 ne peuvent pas 
être comparées au suivi mis en 
place à partir de 2016, car le 
nombre de molécules 
recherchées, à très 
nettement augmenté. Cette augmentation a été significative sur le nombre de molécules retrouvées 
dans les eaux souterraines. 
 

Figure 5 : Evolution du nombre de molécules quantifiées au cours du suivi de l'observatoire 

Figure 4 : Répartition des molécules détectées par le suivi eau de 2013 à 2024 
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Lors du suivi 2024, 104 molécules différentes ont été identifiées. Parmi elles, 54 proviennent de 
substances autorisées et 50 de substances interdites. 
A noter que : 

- 74 % des molécules détectées sont des substances mères, 
- 26 % sont des métabolites. 

 
Cependant, en regardant le nombre total de détections, les métabolites représentent 55 % des 
détections, contre 45 % pour les molécules mères. 
 
La liste des molécules de produits phytosanitaires quantifiées au cours des campagnes de suivis, depuis 
le lancement de l'observatoire, est à retrouver en annexe 2. 
 
Toutes les analyses présentant une détection de produits phytosanitaires en 2024 sont étudiées, soit la 
totalité. En effet toutes les analyses réalisées présentent au moins la quantification d'une molécule de 
pesticide. A partir de ces données, un indice de fréquence de détection est calculé pour chaque molécule 
(fig 6). 
 

 
 
 
 
Les résultats du suivi 2024 sont identiques aux années précédentes, excepté pour les molécules du 
chloridazone et du chlorotalonil qui font leur entrée dans le top 10 des fréquences de détection. Cela 
s'explique notamment par l'intégration de ces molécules dans le suivi du département à partir de 2024.  
 
Il convient de rappeler que les résultats du suivi dépendent des substances recherchées selon les 
capacités analytiques des laboratoires, des connaissances scientifiques disponibles et des moyens 
financiers des collectivités. Aussi, ces résultats ne se veulent pas exhaustifs par rapport à la qualité des 

Figure 6 : Fréquence de détection des pesticides en 2024 
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masses d'eaux souterraines. D'autres enjeux de qualité d'eau peuvent apparaitre au fil des ans selon 
l'avancée des connaissances. 
 

 Focus sur les 10 molécules les plus quantifiées et leurs métabolites  
 
Atrazine et ses métabolites 
L'atrazine est interdit d'utilisation depuis le 30 juin 2003. Son utilisation était principalement sur le 
domaine non agricole (bords de routes, voies ferrées, etc) et en domaine agricole essentiellement sur la 
culture du maïs et en moindre mesure sur le sorgho. L'atrazine appartient à la famille des triazines, elle 
est dite systémique : absorbée par les racines, elle monte dans la plante et agit de l’intérieur. Très 
persistante dans les sols et lessivable, elle se retrouve facilement dans les eaux souterraines. C’est 
précisément sa contamination fréquente et durable des nappes phréatiques qui a conduit à son 
interdiction. 
L'atrazine a 4 principales métabolites, toutes classées pertinentes, que sont :  
- l'Atrazine déséthyl avec une fréquence de détection dans les analyses de 99 %  
- l'Atrazine déisopropyl avec une fréquence de détection dans les analyses de 41 % 
- l' Atrazine déséthyl déisopropyl avec une fréquence de détection dans les analyses de 16 % 
- 2-hydroxy atrazine avec une fréquence de détection dans les analyses de 30 % 

 
Diméthachlore et ses métabolites 
Le diméthachlore est un herbicide appartenant à la famille des chloroacétanilides, principalement utilisé 
sur le colza, en traitement en prélevée ou en post levée précoce. Sa demi-vie dans l’environnement varie 
entre 3,3 et 19,8 jours, ce qui en fait une substance non persistante. Il est considéré comme 
moyennement mobile, et son potentiel de lixiviation est classé en état de transition. Ces caractéristiques 
expliquent sa faible présence dans les résultats de suivi : sa fréquence de détection ne dépasse pas 10 %. 
En revanche, trois métabolites du diméthachlore ont été identifiés dans les analyses : 
- CGA 369873 : détecté dans 94 % des échantillons ; ce métabolite est classé non pertinent. 
- ESA (CGA 354742) : détecté dans 53 % des cas ; également classé non pertinent. 
- OXA (CGA 50266) : il présence plus ponctuelle, avec une fréquence de détection de 10 %. 
 
Chlorothalonil et ses métabolites 
Le chlorothalonil est un fongicide à large spectre, utilisé dans de nombreuses cultures agricoles, 
notamment en grandes cultures (blé, orge, pois protéagineux, etc.) ainsi qu'en cultures légumières. 
Dans le cadre de ses missions, l’ANSES a mené une étude sur la qualité des eaux destinées à la 
consommation humaine (EDCH) portant sur la période 2020-2021. Cette étude visait à détecter des 
composés émergents dans les EDCH. Au total, 157 pesticides et métabolites, 54 résidus d’explosifs ainsi 
que le 1,4-dioxane ont été recherchés. Les résultats ont mis en évidence des fréquences de 
quantification élevées pour certains métabolites, conduisant à leur intégration dans les programmes de 
suivi régulier des eaux souterraines et des EDCH. 
L’utilisation de produits phytosanitaires à base de chlorothalonil est interdite en France depuis mai 2020. 
Dans le cadre du suivi de l’Observatoire, le chlorothalonil n’est pas détecté lors des analyses, ce qui 
s’explique par sa faible persistance dans l’environnement, due à une dégradation rapide. En revanche, 
plusieurs métabolites de cette substance sont régulièrement retrouvés : 
- R417888, classé pertinent, est détecté dans 17 % des analyses réalisées. 
- R471811, classé non pertinent, présente une fréquence de détection élevée, atteignant 88 % des 
analyses. 
 
Simazine 
La simazine est un herbicide anti-germinatif appartenant à la famille des triazines, présentant un spectre 
d’action similaire à celui de l’atrazine, aussi bien en milieux agricoles que non agricoles. Son utilisation 
est interdite en France depuis le 30 juin 2003. Cette substance est soluble dans l’eau et fait preuve d’une 
forte persistance dans les sols, ce qui explique sa présence encore fréquente dans l’environnement. Dans 
le cadre du suivi de l’Observatoire, elle est détectée dans 85 % des échantillons analysés. 
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Métazachlore et ses métabolites 
Le métazachlore est un herbicide utilisé principalement sur colza, en application de prélevée ou de post-
levée précoce pour lutter contre les adventices. Depuis l’été 2021, de nouvelles conditions d’emploi 
encadrent l’utilisation de cette substance afin de limiter son impact sur les ressources en eau. Il est 
désormais interdit d’appliquer un produit contenant du métazachlore plus d’une fois tous les trois ans à 
la dose de 500 g/ha, et plus d’une fois tous les quatre ans à la dose de 750 g/ha. L’usage est également 
proscrit sur les parcelles comportant une bétoire référencée.  
D'autres conseils d'usage sont énoncés notamment sur les sols présentant des zones d’infiltration rapide, 
même en l’absence de bétoire identifiée, et en zones karstiques, elle doit s’accompagner de mesures 
visant à limiter les transferts vers les eaux souterraines, comme l’enherbement des dolines.  
Dans le cadre du suivi de l'Observatoire, le métazachlore est détecté dans 18 % des échantillons analysés, 
ce sont surtout ses métabolites qui sont fréquemment retrouvés :  
- le métazachlore ESA apparaît dans 77 % des analyses,  
- le métazachlore OXA dans 19 %.  
Ces deux composés sont classés non pertinents par l’ANSES depuis 2019. 
 

Bentazone 
La bentazone est un herbicide de la famille des benzothiadiazoles, utilisé en post-levée principalement 
sur le lin, le maïs et le pois. Sa présence dans les eaux souterraines reste stable au fil des années, avec un 
taux de détection avoisinant les 58 %, comparable à celui des campagnes précédentes. Elle est détectée 
de manière récurrente sur les mêmes points de suivi, représentant 81 % des sites. 
 

Chloridazone et ses métabolites 
La chloridazone est un herbicide dont l’usage a été interdit fin 2020. Elle était principalement utilisée 
pour la culture de la betterave. En 2021, la mise à jour de la liste des substances surveillées dans le cadre 
de la directive-cadre sur l’eau (DCE) a intégré ses deux principaux métabolites : la chloridazone 
desphényl et la chloridazone méthyl desphényl. 
Dans le cadre du suivi réalisé par l’Observatoire, la molécule mère est détectée dans 11 % des 
échantillons. En revanche, ses métabolites sont retrouvés beaucoup plus fréquemment : 
- Chloridazone desphényl : détectée dans 49 % des échantillons, 
- Chloridazone méthyl desphényl : détectée dans 45 % des échantillons. 
Ces deux substances ont été évaluées par l’ANSES et classées comme pertinentes en 2023. 
 

 Distribution des concentrations mesurées des pesticides 
 
Il ne suffit pas d’examiner la fréquence de détection : il est également essentiel d’évaluer la pression 
exercée par chaque molécule sur la ressource en eau en analysant les concentrations observées. La 
figure n°10 illustre la distribution des concentrations mesurées pour l’ensemble des molécules mères ou 
métabolites pertinents de pesticides. 
 
Globalement, une forte variabilité des concentrations est mise en évidence selon les substances, 
reflétant la diversité de leurs comportements de transfert et de leur persistance dans les milieux 
souterrains. 
 
Les métabolites pertinents de certaines substances, en particulier ceux issus de la chloridazone (comme 
la chloridazone desphenyl et la chloridazone methyl desphenyl), présentent les valeurs médianes et 
maximales les plus élevées, confirmant leur présence régulière dans les captages analysés. 
À l’inverse, les molécules mères historiques telles que l’atrazine ou la simazine montrent des 
concentrations généralement faibles, souvent proches ou en dessous des limites de quantification, 
témoignant d’une contamination résiduelle héritée d’usages antérieurs à leur interdiction. 
 
Enfin, il est important de souligner que la pression exercée par une substance ne dépend pas 
uniquement de sa fréquence de détection mais bien des concentrations mesurées. Par exemple, le 
thiafluamide (ou flufénacet), bien que détecté dans moins de 20 % des analyses, présente des 
concentrations nettement supérieures à celles observées pour l’atrazine. 
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Figure n°7 : Distribution des concentrations mesurés pour les molécules mères et métabolite pertinentes 
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C - Répartition par famille de pesticides 
 

Ce premier paragraphe analyse le nombre 
de substances actives de pesticides 
quantifiées en 2024 dans l’ensemble du 
suivi, ainsi que leur répartition par famille 
d’usage (herbicides, insecticides, etc.) et 
leur statut réglementaire (autorisées ou 
non). 
 

Comme les années précédentes, les 
herbicides restent majoritaires, 
représentant 77 % des substances 
détectées, suivis par les fongicides (16 %), 
les insecticides (4 %), les algicides, 
rodenticides et molluscicides, chacun à 
environ 1 %. La répartition entre 
substances autorisées et non autorisées 
pour chaque famille est présentée à la 
figure 8. 
 
 
 
 
 

52 % des molécules quantifiées en 2024 sont autorisées à l'utilisation 
 

Cette seconde partie présente la répartition des substances de pesticides (molécules mères et 
métabolites) quantifiées en 2024, selon leur famille d’usage (herbicides, fongicides, etc.) et leur statut 
(autiriéses ou interdites). Les résultats sont présentés dans la figure 9. 
 
Les herbicides dominent très largement : 45 % des substances détectées sont des herbicides non 
autorisés (NA), 41 % sont des herbicides 
encore autorisés (A). Cela signifie que 86 % 
des substances identifiées sont des 
herbicides. 
Les fongicides représentent une part 
secondaire mais significative : 12 % des 
substances détectées sont des fongicides 
non autorisés, contre 2 % de fongicides 
autorisés. Cela montre une présence 
importante de fongicides interdits. 
 
Les autres familles (insecticides, algicides, 
rodenticides, molluscicides), représentent 
chacune une part très marginale (moins de 
1 % chacune), avec une prédominance des 
molécules non autorisées. 
 
 
 
 

86 % des molécules quantifiées en 2024 sont des herbicides 

Figure 8 : Répartition des molécules quantifiées par famille de pesticides en 2024 

Figure 9 : Répartition des détections par famille de pesticides en 2024 
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D - Détection par captage 
 

La carte N°5 représente le nombre de substances quantifiées en 2024 pour chaque point d’eau suivi. 
Pour analyser ces données, évaluer la sensibilité des captages et comparer les résultats d’une année sur 
l’autre, cinq classes ont été définies, allant de l’absence de détection à la présence de 16 molécules ou 
plus. 
Comme lors des deux années précédentes, tous les points d’eau présentent des traces de pesticides. 
Toutefois, les données de 2024 révèlent une augmentation du nombre de molécules quantifiées par 
rapport à 2023. Cette hausse s’explique notamment par l’intégration dans le suivi de nouveaux 
métabolites, en particulier ceux de la chloridazone et du chlorothalonil, très présents dans les eaux 
souterraines du département. 

 
 

Carte 5 : Nombre de molécules de pesticides quantifiées en 2024 

 

En 2024, aucun captage ne se situe dans les trois premières catégories, correspondant de l’absence de 
détection jusqu’à un maximum de 10 molécules de pesticides quantifiées sur l’année.  
En 2024, un seul point d’eau, situé à Montigny, se distingue en intégrant la catégorie intermédiaire, avec 
11 à 15 substances détectées au cours de l’année. 
L’ensemble des autres points de surveillance dépasse le seuil des 16 molécules quantifiées. 
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L'analyse des données 2024 dissocie ensuite les résultats du suivi entre les molécules interdites et celles 
autorisées à l'usage. La carte n°6 des captages est réalisée en reprenant les mêmes catégories que 
précédemment. 

 
 
 
 
Il faut noter que depuis plusieurs années, plus aucun captage n'entre dans la première catégorie 0 
détection. Pour les autres catégories, la répartition est la suivante :  

- 12 % des points d'eau entrent dans la catégorie une à cinq molécules quantifiées. Il s'agit de la 
Queue d'Hirondelle et Vallée de l'Iton,  
- 37 % des points d'eau entrent dans la catégorie de six à dix molécules quantifiées. Il s'agit de 
Bézu-Saint-Eloi, Saint-Paër, Montigny, Fumeçons, Bois Morin et Les Bancelles,  
- 19% entrent dans la catégorie de onze à quinze molécules, trois points d'eau sont dans cette 
catégorie. Il s'agit du Bois Morin l'Habit et Coulonges. 
- La dernière catégorie "seize et plus" concerne 32 % des points d'eau. Il s'agit de La Bigotière, 
Bernay, Vallée de la Haye, les Forrières d'Omonville et les Varras. 
 

.

Carte 6 : Nombre de molécules de pesticides autorisées quantifiées en 2024 sur chaque captage 
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E - Dépassement des normes 
 
Conformément à l’arrêté du 9 octobre 2023 relatif à l’évaluation de l’état des eaux souterraines, les 
paragraphes suivants présentent les dépassements des normes en vigueur.  
Les substances classées non pertinentes sont exclues de l’analyse, sur la base de la liste arrêtée au 31 
décembre 2024. 
Concernant le formaldéhyde, seules les concentrations ≥ 900 µg/L sont prises en compte ; ses domaines 
d’utilisation sont détaillés en annexe 4. 
 
 Valeur réglementaire (0,1 µg/l) 

 

La figure 10 rend compte des dépassements de normes conformément à la réglementation et au 
classement de la pertinence des métabolites applicables pour l’année considérée. 
La figure 11 présente ces mêmes dépassements au regard de la réglementation et du classement de 
pertinence des métabolites en vigueur au 31 décembre 2024. 
 

Au cours du suivi réalisé en 2024, 207 dépassements ont été recensés (Fig. 12), ce qui en fait la 
campagne de suivi présentant le plus grand nombre de dépassements à ce jour. Ce chiffre a quasiment 
quadruplé entre 2022 et 2024. 

 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 
 

Figure 10 : Evolution du nombre de dépassements de la valeur réglementaire 0,1 µg/l 

Figure 11 : Evolution du nombre de dépassement de la valeur réglementaire 0,1 %g/l en vigueur au 31/12/2024 
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En 2023, l’augmentation du nombre de dépassements s’expliquait principalement par la prise en 
compte, dans le suivi assuré par l’Agence de l’eau et le SERPN, des métabolites du chlorothalonil, à 
l’origine d’une contamination importante des eaux souterraines. Les BAC de la Vallée de la Haye et des 
Forrières d’Omonville présentaient alors un nombre de dépassements particulièrement élevé. 
 
En 2024, le dispositif de suivi a été étendu à l’ensemble du département, intégrant non seulement les 
métabolites du chlorothalonil, mais également ceux du chloridazone. En raison de la forte présence de 
ces substances dans les eaux souterraines, le nombre total de dépassements a nettement augmenté sur 
la majorité des bassins d’alimentation de captage (BAC). 
 
Une exception concerne le captage des Forrières d’Omonville : en avril 2024, l’ANSES a classé le 
métabolite chlorothalonil R471811 comme non pertinent, ce qui a conduit à son exclusion du décompte 
des dépassements. 
À l’inverse, le BAC de la Vallée de la Haye a enregistré une forte progression du nombre de 
dépassements, liée à la présence du métabolite R417888 du chlorothalonil, reconnu comme pertinent 
par l’ANSES et rarement détecté sur les autres territoires. 
 
Sur ce même point d’eau, les métabolites du chloridazone sont également régulièrement détectés à des 
concentrations supérieures à 0,1 µg/L ; ces molécules sont reconnues comme pertinentes depuis 
décembre 2023. 
 
 

 
 
 
 
 
 
 
 

Carte 7 : Nombre de dépassements de la norme 0,1 µg/l en 2023 
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En 2024, comme l’illustre la carte n°8, 87,5 % des points d’eau présentent au moins un dépassement de 
norme pour une molécule de pesticide. Parmi ces points, 25 % n’ont enregistré qu’un seul dépassement 
au cours de l’année 2024. Et seulement deux points d'eau n'ont pas eu de dépassement. 
 

 

 
 
 
 
 

Carte 8 : Nombre de dépassements de la norme 0,1 µg/l en 2024 



 

28 
 

 
 Valeur réglementaire (0,5 µg/l) 

 
En 2024, la valeur seuil de 0,5 µg/l, correspondant à la somme des concentrations des molécules (mères 
et métabolites pertinentes) détectées lors d'une analyse, a été dépassée au moins une fois dans l’année 
sur 69 % des points d’eau, contre 56 % en 2023. Néanmoins, une forte hétérogénéité spatiale est 
observée selon les secteurs hydrographiques. 

 
Les dépassements sont concentrés sur certains captages, en particulier La Neuville-du-Bosc – Vallée de la 
Haye (23 dépassements), Les Bruyères – Bernay (11 dépassements), Les Forrières d’Omerville et 
Arnières-sur-Iton – Vallée de l’Iton (12 dépassements chacun). Ces sites traduisent une pression 
importante sur la qualité de la ressource en eau. 
D’autres captages, comme Beau-Saint-Eloi (5 dépassements) ou Saint-Germain-Village – Le Vivier (3 
dépassements), montrent une contamination plus ponctuelle. 
 

 
 

Carte 9 : Nombre de dépassements de la norme 0,5 µg/l en 2024 
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F - Molécules responsables des dépassements 
 

En 2024, le nombre total de molécules à l’origine de dépassements reste stable par rapport à 2023. On 
observe toutefois une augmentation du nombre de substances autorisées impliquées dans ces 
dépassements. 
 
Les 23 molécules responsables des dépassements sont présentées dans la figure 12. 
 

 
 
 
 

91 % des molécules sont issues de produits herbicides et représentent 85 % des dépassements. Les 
fongicides représentent 9 % des molécules et 15 % des dépassements. 
 
66 % des dépassements sont liés aux métabolites du chloridazone et 14 % aux métabolites du 
chlorotalonil. 
 

G - Métabolites 
 
 Dépassement de la valeur seuil des métabolites non pertinents. 

 
Une notion de valeur indicative a été introduite dans la réglementation des eaux destinées à la 
consommation humaine en janvier 2023. Elle concerne uniquement les métabolites de pesticides non 
pertinents, pour lesquels elle est fixée à 0,9 μg/L par substance individuelle. En dessous de ce seuil, l’eau 
est considérée comme sans risque pour le consommateur. En cas de dépassement, des mesures 
correctives peuvent être requises, sur décision du préfet et après avis de l’ARS, afin de restaurer la 
qualité de l’eau, sans que cela implique nécessairement une restriction d’usage. 
 

Figure 12 : Nombre de dépassements de la valeur réglementaire pour chaque molécule 
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En 2024, le résultat du suivi montre que parmi les 13 molécules classées à ce jour non pertinentes une 
seule dépasse à 32 reprises la valeur indicative. Il s'agit du Chlorothalonil-R471811. La carte n°10 
présente les captages concernés. 

 
 
 
 
Pour rappel en 2023, 3 métabolites avaient dépassé cette valeur indicative. Il s'agissait des molécules 
de : métolachlore ESA, métazachlore OXA et métazchlore ESA. Seul le captage de la Bigotière était 
concerné. 
 
 

Carte 10 : captage et nombre de dépassements de la valeur indicative des métabolites non pertinents 
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2.4. Solvants halogénés 
 

Les solvants sont utilisés dans divers domaines tels que l'industrie (chimique, pharmaceutique, 
mécanique, imprimerie, fabrication et utilisation de caoutchouc, etc.), le secteur du bâtiment, et 
l'artisanat (carrosserie, pressing, vernisseurs, etc.) de manière moins importante. Ils sont également 
présents chez les particuliers dans des produits de nettoyage et de détachants. Présents aussi dans la 
production de l'eau potable, certaines molécules sont issues de la chloration pour le traitement de l'eau. 
 
Cependant, en raison des risques que certaines molécules entrainent pour les écosystèmes aquatiques, 
une surveillance régulière de ces micropolluants est effectuée dans les cours d'eau et les eaux 
souterraines. Cette surveillance a été renforcée au cours de la dernière décennie. 
 

A – Contexte réglementaire 
 
Les valeurs seuils sont définies par l'arrêté du 9 octobre 2023 (CF : annexe n° 1) modifiant l’arrêté du 17 
décembre 2008 établissant les critères d’évaluation et les modalités de détermination de l’état des eaux 
souterraines et des tendances significatives et durables de dégradation de l’état chimique des eaux 
souterraines.  
 
Les paramètres pour lesquels une valeur règlementaire est mentionnée par la réglementation sont 
indiqués dans le tableau ci-dessous :  
 

Tableau 6: Valeurs seuils des solvants halogénés 

Code Sandre Paramètres Valeurs  
seuils 

1122 Bromoforme 100 µg/l 

1135 Chloroforme 2,5 µg/l 

1753 Chlorure de vinyle 0,5 µg/l 

1738 Dibromoacétonitrile 70 µg/l 

1158 Dibromochlorométhane 100 µg/l 

1740 Dichloroacétonitrile 20 µg/l 

1165 Dichlorobenzène-1,2 1 µg/l 

1161 Dichloroéthane-1,2 3 µg/l 

1163 
Dichloroéthène 1,2 (somme du dichloréthylène 1,2 cis (1456) 

et trans (1727) 
50 µg/l 

1167 Dichloromonobromométhane 60 µg/l 

1580 Dioxane-1,4 50 µg/l 

1652 Hexachlorobutadiène 0,6 µg/l 

1272 Tétrachloroéthylène 10 µg/l 

1286 Trichloroéthylène 10 µg/l 

1481 Acide dichloroacétique 50 µg/l 

2036 
Somme des trihalométhane THM4 

(bromoforme, chloroforme, dibromochlorométhane, 
dichloromonobromométhane) 

100 µg/l 

2963 Somme tetrachloroéthylène et du trichloroéthylène 10 µg/l 

 
Au regard des valeurs réglementaires en vigueur il n'y a pas de dépassement des normes sur ces 
paramètres au cours du suivi 2024. Les paragraphe ci-dessous s'attachent à présenter l'état des lieux 
réalisés sur les captages prioritaires avec les fréquences de détection des molécules sur chaque captage 
ainsi que les résultats par captage pour identifier la pression par territoire te leur sensibilité. 
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B - Fréquence de détections 
 
Les solvants halogénés sont mesurés dans 47 % des analyses réalisées au cours du suivi 2024, contre 
39 % en 2023. 
 

 
 
 
 

La fréquence de détection de ces molécules a presque doublé entre 2020 et 2024. Cependant, le nombre 
de molécule reste stable, dix-neuf molécules détectées en 2024 contre dix-huit en 2023. 
 
Le tétrachloroéthylène est détecté dans environ 28 % des analyses. Cela en fait la molécule la plus 
présente dans les analyses. Cette molécule est utilisée pour le nettoyage à sec des textiles, dégraissage 
des métaux, décapant pour peinture, encre d'imprimerie et la fabrication d'hydrocarbures fluorés. 
 
L'annexe 3 présente les molécules de solvants et leurs usages. 
 

C - Résultats par captage 
 
En 2024, 25 % des captages présentent aucune détection de molécules de solvants halogénés (carte n°8). 
 
La situation est contrastée selon les secteurs hydrogéologiques. La majorité des captages présentent une 
contamination faible à modérée, avec de 1 à 3 molécules détectées. 
Quelques secteurs se distinguent cependant par des concentrations plus préoccupantes : les captages 
des Bancelles (Cailly-sur-Eure) et de L’Habit affichent respectivement 10 et 9 molécules détectées.  
A l’inverse, plusieurs sites, notamment à Saint-Germain-sur-Avre, Arnières-sur-Iton ou Saint-Denis-le-
Ferment, ne présentent aucune détection de solvants halogénés. 
 

Figure 13 : Fréquence de détection des solvants halogénés en 2024 
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Globalement, la pollution apparaît plus marquée dans la partie centrale et sud-est du département, 
correspondant aux formations de la craie du Neubourg et du Vexin, tandis que les zones du nord et de 
l’ouest restent relativement épargnées. 

 
 
 
 

Carte 11 : nombre de molécules quantifiées en 2024 
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2.5. Alkyls perfluorés et polyfluorés (PFAS) 
 
Les PFAS représentent une vaste famille de plusieurs milliers de composés chimiques. Antiadhésives, 
imperméabilisantes, résistantes aux fortes chaleurs, ces substances sont largement utilisées depuis les 
années 1950 dans diverses applications industrielles et produits de consommation courante : textiles, 
emballages alimentaires, mousses anti-incendie, gaz réfrigérants, revêtements antiadhésifs, 
cosmétiques, dispositifs médicaux, produits phytopharmaceutiques, etc. 
 
Les très nombreux PFAS ont comme point commun d’être persistants dans l’environnement en raison de 
la solidité des liaisons carbone-fluor qu’ils contiennent. Ainsi, le PFOS (sulfonate de perfluorooctane) et 
le PFOA (acide perfluorooctanoïque), dont les usages ont été très fortement restreints au niveau 
international, respectivement depuis 2009 et 2020, sont encore fréquemment retrouvés dans 
l’environnement. 
 

A – Contexte réglementaire 
 

Selon l'arrêté du 30 décembre 2022 relatif aux limites et référence de qualité des eaux brutes et des 
eaux destinées à la consommation humaine une limite de qualité de 0,10 µg/L est fixée pour la somme 
de 20 PFAS dans les EDCH. La liste des 20 PFAS est présentée en annexe n° 4. A noter que le suivi de ces 
20 molécules sera obligatoire à compter du 1er janvier 2026. 
 
La directive cadre sur l'eau du 16 décembre 2020 relative à la qualité des eaux destinées à la 
consommation humaine (EDCH) fixe pour le paramètre intitulé « PFAS total », une limite de qualité de 
0,50 µg/L : il vise à intégrer l’ensemble des PFAS mesurables dans l’eau. Ce paramètre n'a pas été repris 
dans la réglementation française. 
Néanmoins, dans le cadre de ce rapport ce paramètre est regardé. 
 

B - Résultats 2024 
 

Les analyses réalisées par le Département n’intègrent pas encore les 20 molécules pour l’année 2024, 
mais elles le seront à partir de 2025. 
Les suivis effectués par l’Agence de l’Eau portent sur 59 molécules de PFAS, tandis que ceux du SERPN en 
incluent 24 au total. Les deux dispositifs intègrent les 20 molécules mentionnées dans l’arrêté du 30 
décembre 2022. 
Le tableau suivant présente les molécules quantifiées en 2024, avec leurs concentrations minimales et 
maximales observées, ainsi que les captages sur lesquels elles ont été détectées. 
 

Tableau 7 : quantification des PFAS et captages concernés 
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Code 
Sandre 

Paramètre 
Concentration  

[min – max] 
Captages concernés 

5347 Acide perfluoroctanoïque (PFOA) [0,001] Cailly-sur-Eure (Les Bancelles) 

5977 Acide perfluoroheptanoïque (PFHpA) [0,001] Cailly-sur-Eure (Les Bancelles) 

5978 Acide perfluorohexanoïque (PFHxA) [0,001] Cailly-sur-Eure (Les Bancelles) 

5979 Acide perfluoropentanoïque (PFPeA) [0,002] Cailly-sur-Eure (Les Bancelles) 

6560 Acide sulfo perfluoroo [0,001] Mauny (Les Varras) 

6561 
Acide perfluorooctane sulfonique 
(PFOS) 

[0,0004-0,001] 

Cailly-sur-Eure (Les Bancelles) 
L'Habit 
Rugles (La Bigotière) 
Mauny (Les Varras) 
Saint-Paër 

6830 
Acide perfluorohexane sulfonique 
(PFHxS) 

[0,001] 

Cailly-sur-Eure (Les Bancelles) 
L'Habit 
Rugles (La Bigotière) 
Arnières-sur-Iton (Vallée de l'Iton) 

5980 Acide perfluorobutanoïque (PFBA) [0,002] Cailly-sur-Eure (Les Bancelles) 

6025 
Acide perfluorobutanesulfonique 
(PFBS) 

[0,001] 

Cailly-sur-Eure (Les Bancelles) 
Sylvains-les-Moulins (Coulonges) 
L'Habit 
Les Fumeçons 
Le Vivier 

 
Aucun dépassement du seuil réglementaire n’a été observé, pour la somme des 20 PFAS.  
De plus, il n'y a pas non plus de dépassement pour la somme totale des PFAS mesurés au cours d'une 
analyse. 
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2.6. Hydrocarbures aromatiques polycycliques (HAP) 
 
Les hydrocarbures aromatiques polycycliques, souvent appelés HAP, sont des substances chimiques 
principalement issues de la combustion incomplète de matière organique. 
Les sources de ces molécules sont soit : 

 d'origine naturelles :  
o Feu de forêt, éruptions volcaniques, pyrolyse naturelle de matière organique. 
o Présence dans le pétrole brut, le charbon, le goudron de houille. 

 d'origine anthropiques :  
o Combustion de bois, charbon, pétrole, gaz, déchets (chauffage domestique, incinération, 

feux de jardin). 
o Émissions industrielles (raffinage, cokéfaction, production d’aluminium, sidérurgie, 

incinération de déchets). 
o Trafic routier (gaz d’échappement, surtout diesel, usure des pneus et freins). 
o Fumée de tabac. 
o Cuisson des aliments (grillades, fumage, barbecue). 
o Utilisation de produits dérivés du goudron (créosote, asphalte, conservateurs du bois). 

Ces substances se présentent sous forme de petites particules ou de dépôts noirs, et elles peuvent se 
retrouver dans l’air, l’eau ou le sol. 
 

A – Contexte réglementaire 
Au regard de l'arrêté du 9 octobre 2023 permettant d'évaluer l'état des masses d'eaux souterraines, les 
valeurs seuils à respecter pour les hydrocarbures aromatiques polycycliques sont les suivantes :  

 
Tableau 8 : Valeurs seuils des HAP 

Code SANDRE Paramètres Valeurs réglementaires 

1115 Benzo (a) pyrène 0,01 µg/l 

2033 

Somme HAP 4 :  
Benzo (b) fluoranthène (1116) 
Benzo (g, h, i) pérylène (1118) 
Benzo (k) fluoranthène (1117) 
Indéno (1,2,3-cd) pyrène) (1204) 

0,1 µg/l 

2034 

Somme HAP 6 :  
Benzo (a) anthracène (1082) 

Benzo (a) pyrène (1115) 
Benzo (k) fluoranthène (1117) 

Naphtalène (1517) 
Fluoranthène (1191) 

Indéno (1,2,3-cd) pyrène (1204) 

1 µg/l 

 

B - Résultats 2024 
 
Parmi les 21 molécules recherchées, 14 ont été détectées en 2024. Ces détections représentent environ 
15 % des analyses réalisées. Aucune concentration mesurée ne dépasse les seuils réglementaires en 
vigueur. 
 
Le graphique ci-dessous présente la fréquence de quantification associée à chacune des molécules 
détectées. Celle-ci reste faible, n’excédant pas 11 % pour l’ensemble des composés identifiés. 
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Figure n°14 : Fréquence de quantification des HAP 

 
Toutefois, comme l’illustre la carte ci-dessous, certains points de captage présentent une présence plus 
marquée et plus régulière de ces molécules. La fréquence de détection y est quasi constante, 
notamment sur le captage du Bois Morin. Par ailleurs, il est à noter que 25 % des points d’eau analysés 
ne présentent aucune détection.  
 
 

 
Carte n° 12 : nombre de molécule de HAP et fréquence de détection par captage 
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2.7. Perchlorates 
 
Les divers sels de perchlorates peuvent être utilisés dans de nombreuses applications industrielles, en 
particulier dans les domaines militaires et de l’aérospatiale (propulseurs de fusées, dispositifs 
pyrotechniques, poudres d’armes à feu, etc). Les perchlorates peuvent se retrouver dans 
l’environnement à la suite de rejets industriels, mais également dans des zones ayant fait l’objet de 
combats pendant la première guerre mondiale. Les ions perchlorates sont très solubles dans l’eau. 
 

A – Contexte réglementaire 
 
La valeur seuil des perchlorates selon l'arrêté du 9 octobre 2023 pour faire état des masses d'eaux est de 
4 µg/l à ne pas dépasser. 
 

B - Résultats 2024 
 
En 2024, les analyses en cours révèlent une fréquence de détection élevée des perchlorates dans les 
eaux souterraines, atteignant 78 % des prélèvements. Ce constat souligne une présence généralisée de 
ce paramètre, puisque tous les points d’eau surveillés sont concernés par la présence de perchlorates. 
Cependant, si la majorité des points respectent les seuils réglementaires, trois sites présentent des 
dépassements : 

 La Queue d’Hirondelle 
 Bois Morin 
 Bézu-Saint-Eloi 
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Figure n°15 : Concentrations des perchlorates en 2024 par captage 



 

40 
 

 

2.8. Médicaments 
 
38 molécules de médicaments sont suivies, la liste est présentée en annexe 5. 
 

A – Contexte réglementaire 
 
En France et en Europe, il n’existe actuellement aucune réglementation spécifique fixant des valeurs 
seuils ou des limites maximales pour les résidus de médicaments dans les eaux souterraines. Les textes 
officiels et les plans nationaux (comme le Plan National sur les Résidus de Médicaments dans les Eaux) 
soulignent que, bien que la présence de ces résidus soit documentée et surveillée, il n’y a pas de normes 
réglementaires contraignantes pour ces substances, contrairement à d’autres micropolluants 

B - Résultats 2024 
 
Seulement 5 molécules sont détectées au cours de l'année 2024, dont la liste est la suivante :  
 

Tableau 9 : Concentrations des médicaments mesurés dans les eaux souterraines en 2024 

Molécules Domaine d'utilisation Concentration  
maximale mesurées 

Carbamazépine 
Antiépileptiques, neurotropes et 

psychotropes 
[0,014] 

Candesartan Antihypertenseur [0,008] 

Clopidol 
Traitement destiné aux animaux pour 

soigner une maladie intestinale d’origine 
parasitaire, notamment pour les poules. 

[0,006] 

Edétate dicobaltique (EDTA) 

Selon le Vidal, cette molécule est indiquée 
dans le traitement du saturnisme. 
Elle est également disponible en vente libre 
sous forme de complément alimentaire, 
présenté comme favorisant l’élimination des 
métaux lourds de l’organisme. 

[6 µg/l] 

Oxazepam 
Myorelaxant, anxiolytique, sédatif, 

hypnotique, anticonvulsif et amnésiant 
[0,012] 

Paracetamol Antalgique - antipyrétique [0,028] 

Tramadol Antalgique [0,015] 

 
 
La fréquence de détection de ces molécules et de 8 % au cours de l'année 2024. Seul 6 captages sont 
concernés par la détection des molécules et sont présentés sur la carte n°13. 
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Carte n° 13 : nombre de molécule de médicaments détectés par captage 
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2.9. Paramètres physico-chimiques 
 
Les paramètres physico-chimiques sont des indicateurs de la qualité de l’eau qui décrivent ses propriétés 
physiques (température, couleur, turbidité) et chimiques (pH, oxygène dissous, sels minéraux, 
nutriments…). 
Ils servent à caractériser le fonctionnement d’un milieu aquatique et à détecter d’éventuelles pollutions 
ou déséquilibres environnementaux. 
 

A – Contexte réglementaire 
 
Dans le cadre de l'arrêté du 9 octobre 2023 permettant d'évaluer l'état des masses d'eaux souterraines, 
d'autres polluants tels que des amides, métaux et métalloides ou encore éléments minéraux doivent 
respecter des valeurs seuils. Ce paragraphe va s'attacher à regarder ce qui est retrouver dans les 
captages prioritaires suivis par l'observatoire. 
 

Tableau n°10 : Valeurs réglementaires paramètres physico-chimique 

Code Sandre Nom du paramètre Valeurs seuils 

1335 Ammonium 0,5 mg/l 

1337 Chlorures 250 mg/l 

1303 Conductivité (25°) 1100 µS/cm 

7073 Fluorures 1,5 mg/l 

1394 Manganèse 50 µh/l 

1339 Nitrites 0,3 mg/l 

1433 Orthophosphates 0.5 mg/l 

1375 Sodium 200 mg/l 

1338 Sulfates 250 mg/l 

1301 Température de l'eau 25 ° C 

1295 Turbidité Formazine Néphélométrique 1 NFU 

 

B - Résultats 2024 
 
Les paramètres nitrites, orthophosphates ont dépassé les normes une fois sur le captage du Vivier.  
La présence de nitrites dans l'eau indique une pollution organique, généralement issue de l'urine et/ou 
des matières fécales. C'est une étape intermédiaire dans la conversion de l'ammoniac (NH3) en nitrate 
(NO3). 
 
Concernant la turbidité, la norme a été dépassée dans 17 % des analyses, avec une valeur maximale 
observée de 26,5 NTU. 
Les épisodes de turbidité enregistrés en 2024 ne sont pas liés à des phénomènes d’érosion ruissellement 
avec présence de bétoires, lesquels conduisent généralement, en période de forte pluviométrie, à des 
valeurs supérieures à 100 NTU. 
Dans le cas présent, les hausses de turbidité observées sont plus probablement à attribuer à une 
remobilisation des sédiments présents dans le sous-sol ou les formations captées. 
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Tableau n°11 : Résultats des paramètres physico-chimique quantifiés sur les captages en 2024 

Date de 
l'analyses 

Paramètres Concentrations Captages concernés 

12/04/2024 Nitrites 1 mg/l Saint-germain-Village (le Vivier) 

26/07/2024 Orthophosphates 2,84 mg/l Saint-germain-Village (le Vivier) 

Au moins une 
mesure par 

mois 
Turbidité 

[Min = 0,1 
Max = 26,5 ] 

Sylvains-les Moulins (Coulonges) : 1 dépassement 
Ferrières-Haut-Clocher (Bois Morin) : 2 dépassements 

Rugles (Bigotière) : 7 dépassements 
Bernay (les Bruyères) : 7 dépassements 

Mauny (les Varras) : 5 dépassements 
Saint-Germain-Village (Le Vivier) : 8 dépassements 

Saint-Marcel (Montigny) : 1 dépassement 
Saint-Paër : 2 dépassements 

 
Pour les autres paramètres aucun dépassement n'est recensé. 
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2.10. Autres polluants 
 

A – Contexte réglementaire 
 
Dans le cadre de l'arrêté du 9 octobre 2023 permettant d'évaluer l'état des masses d'eaux souterraines, 
d'autres polluants tels que des amides, métaux et métalloides ou encore des éléments minéraux doivent 
respecter des valeurs seuils. Ce paragraphe va s'attacher à regarder ce qui est quantifiés dans les 
captages prioritaires suivis par l'observatoire. 
 

Tableau n°12 : Valeurs réglementaires des polluants 

Code Sandre Nom du paramètre Valeurs seuils Famille 

1521 Acide nitrilotriacétique 200 µg /l acide carboxylique 

1457 Acrylamide 0,1 µg/l Amides 

1370 Aluminium 200 µg/l Métaux et métalloïdes 

1376 Antimoine 5 µg/l Métaux et métalloïdes 

1369 Arsenic 10 µg/l Métaux et métalloïdes 

1396 Baryum 700 µg/l Métaux et métalloïdes 

1114 Benzène 1 µg/l Benzène et dérivés 

1362 Bore 1 000 µg/l Métaux et métalloïdes 

1388 Cadmium 5 µg/l Métaux et métalloïdes 

1752 Chlorates 700 µg/l Autres éléments minéraux 

1389 Chrome 50 µg/l Métaux et métalloïdes 

1371 Chrome hexavalent 50 µg/L Métaux et métalloïdes 

1392 Cuivre 2000 µg/l Métaux et métalloïdes 

1084 Cyanures libres 50 µg/l Autres éléments minéraux 

1390 Cyanures totaux 50 µg/l  Autres éléments minéraux 

1497 Ethylbenzène 300 µg/l Benzène et dérivés 

1393 Fer 200 µg/l Métaux et métalloïdes 

1387 Mercure 1 µg/l Métaux et métalloïdes 

1395 Molybdène 70 µg/l Métaux et métalloïdes 

6321 Monochloramine 3 µg/l Autres éléments minéraux 

1386 Nickel 20 µg/l Métaux et métalloïdes 

1382 Plomb 10 µg/l Métaux et métalloïdes 

1385 Sélénium 10 µg/l Métaux et métalloïdes 

1541 Styrène 20 µg/l Benzène et dérivés 

1278 Toluène 0,7 µg/l Benzène et dérivés 

1549 Trichlorophénol-2,4,6 200 µg/l Autres phénols 

1780 
Xylène (somme M + P xylène 

(2925) et O-xylène (1292)) 
0,5 µg/l 

Benzène et dérivés 

1383 Zinc 5000 µg/l Métaux et métalloïdes 
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B - Résultats 2024 
Le tableau ci-dessous présente pour chaque paramètre les valeurs minimales et maximales mesurées en 
2024 ainsi que leur fréquence de détection. 
La majorité des composés réglementés sont non détectés ou très inférieurs aux limites. Seuls 2 
dépassements isolés concernent des métaux courants et non toxiques à ces niveaux. Il s'agit du fer et de 
l'aluminium. 
 

Tableau n°13 : Résultats d'analyses et fréquence de détections des autres polluants en 2024 

Molécules 
Valeurs 

réglementaires 
Concentration  

maximale mesurées 
Fréquence de 

détection 
Acide nitrilotriacétique 200 µg /l Non détecté 0 % 

Acrylamide 0,1 µg/l Non détecté 0 % 

Aluminium 200 µg/l 
[1,02 – 273] 

1 dépassement : Bernay 
(les Bruyères) 

24 % 

Antimoine 5 µg/l [0,06 – 0,07] 2 % 

Arsenic 10 µg/l [0,11 – 0,61] 38 % 

Baryum 700 µg/l [1,06 – 46,7] 38 % 

Benzène 1 µg/l Non détecté 0 % 

Bore 1 000 µg/l [7,9 – 50] 76 % 

Cadmium 5 µg/l [0,01 – 0,04] 34 % 

Chlorates 700 µg/l [10 – 81] 22 % 

Chrome 50 µg/l [0,16 – 1,17] 13 % 

Chrome hexavalent 50 µg/L Non détecté 0 % 

Cuivre 2000 µg/l [0,59 – 17,4] 38 % 

Cyanures libres 50 µg/l [0,2 – 0,3] 1 % 

Cyanures totaux 50 µg/l [0,2 – 0,5] 4 % 

Ethylbenzène 300 µg/l Non détecté 0 % 

Fer 200 µg/l 
[1 - 281] 

1 dépassement : Bernay 
(les Bruyères) 

22 % 

Mercure 1 µg/l Non détecté 0 % 

Molybdène 70 µg/l [0,1 – 0,19] 3 % 

Monochloramine 3 µg/l Non détecté 0 % 

Nickel 20 µg/l [0,21 – 1,29] 10 % 

Plomb 10 µg/l [0,1 – 1,81] 9 % 

Sélénium 10 µg/l [0,51 – 1,2] 8 % 

Styrène 20 µg/l Non détecté 0 % 

Toluène 0,7 µg/l [0,11 – 0,12] 1 % 

Trichlorophénol-2,4,6 200 µg/l Non détecté 0 % 

Xylène (somme M + P xylène 
(2925) et O-xylène (1292)) 

0,5 µg/l Non détecté 
0 % 

Zinc 5000 µg/l [2,01 – 24,4] 12 % 

 
 
 
 
 
 
 
 
 



Partie III 
 
 
 

CONCLUSION 
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Le suivi de la qualité des eaux souterraines en 2024 met en lumière des enjeux contrastés selon les 
familles de micropolluants analysées. Voici une synthèse des principaux constats et des pressions 
identifiées sur la ressource en eau : 
 
 Nitrates 

 
La situation reste préoccupante : 93 % des points d’eau dépassent le seuil de vigilance (25 mg/l) et plus 
de 60 % excèdent le seuil d’action renforcée (40 mg/l). La nappe de la craie altérée du Neubourg-Iton-
plaine de Saint-André est particulièrement touchée, avec des concentrations frôlant ou dépassant la 
limite de potabilité (50 mg/l). L’évolution pluriannuelle confirme une dégradation progressive, avec une 
hausse régulière des concentrations supérieures à 50 mg/l depuis 2015. Les tendances 2023-2024 
montrent une stabilité pour 75 % des captages, mais une augmentation faible pour 13 % d’entre eux, 
soulignant une pression agricole persistante sur la ressource. 
 
 
 Produits phytosanitaires 

 
Les pesticides et leurs métabolites constituent une pression majeure sur les eaux souterraines. En 2024, 
100 % des analyses ont révélé la présence d’au moins un pesticide, avec 104 molécules différentes 
identifiées, dont 54 % issues de substances autorisées. Les herbicides dominent (86 % des détections), 
suivis par les fongicides. Les métabolites, souvent plus persistants que les molécules mères, représentent 
55 % des détections et sont responsables de la majorité des dépassements de normes. En particulier, les 
métabolites du chloridazone et du chlorothalonil (interdits mais très présents) ont entraîné une 
explosion des dépassements en 2024, avec 207 cas recensés. 87,5 % des points d’eau présentent au 
moins un dépassement, et 69 % dépassent la somme des pesticides (0,5 µg/l), notamment dans les 
bassins de la Vallée de la Haye et des Forrières d’Omonville. 
 
 
 Solvants halogénés 

 
Bien que moins préoccupants que les nitrates ou les pesticides, les solvants halogénés sont détectés 
dans 47 % des analyses en 2024, avec une fréquence de détection en hausse depuis 2020. Le 
tétrachloroéthylène est la molécule la plus fréquente (28 % des analyses). La contamination reste 
modérée, mais certains captages (Les Bancelles, L’Habit) présentent jusqu’à 10 molécules différentes, 
indiquant une pression industrielle ou artisanale localisée. 
 
 
 PFAS (Alkyls perfluorés et polyfluorés) 

 
Les PFAS, bien que suivis de manière croissante, ne présentent aucun dépassement réglementaire en 
2024. Cependant, leur présence généralisée (7 molécules détectées sur 59 recherchées) et leur 
persistance dans l’environnement appellent à une vigilance accrue, d’autant que leur suivi sera 
obligatoire à partir de 2026. 
 
 
 Hydrocarbures aromatiques polycycliques (HAP) 

 
Les HAP sont détectés dans 15 % des analyses, sans dépassement des seuils réglementaires. Leur 
présence, bien que limitée, reste un indicateur de pressions industrielles ou liées au trafic routier, 
notamment sur le captage du Bois Morin. 
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 Perchlorates 

 
Les perchlorates sont très fréquents (78 % des prélèvements), mais seuls trois sites dépassent la valeur 
réglementaire (4 µg/l). Leur présence généralisée, liée à des activités industrielles ou historiques, 
nécessite une surveillance continue. 
 
 
 Médicaments 

 
La présence de résidus médicamenteux reste marginale (8 % des analyses, 5 molécules détectées). 
Aucune réglementation spécifique n’encadre ces substances, mais leur détection ponctuelle 
(carbamazépine, paracétamol, etc.) souligne l’importance de poursuivre leur surveillance, notamment en 
aval des stations d’épuration. 
 
 
 Paramètres physico-chimiques et autres polluants 

 
Les dépassements sont rares et localisés (nitrites, orthophosphates, turbidité). Les métaux lourds et 
autres micropolluants (aluminium, fer, arsenic) ne présentent pas de risque majeur, à l’exception de 
quelques dépassements ponctuels (fer, aluminium à Bernay). 
 
 
 
En conclusion, les nitrates et les produits phytosanitaires (notamment leurs métabolites) exercent la 
plus forte pression sur la qualité des eaux souterraines en 2024. En effet, leur présence est généralisée, 
leurs dépassements fréquents et la tendance est à la hausse. 
Les solvants halogénés et les perchlorates, bien que moins critiques, nécessitent une attention 
particulière en raison de leur persistance et de leur présence récurrente. 
À l’inverse, les PFAS, les HAP et les médicaments, bien que détectés, ne présentent pas de risque 
immédiat majeur, mais leur suivi doit être maintenu en raison de leur persistance et de l’évolution 
réglementaire. 
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Annexe 1 : Annexe 1 et 2 de l'Arrêté du 9 octobre 2023 modifiant l’arrêté du 17 décembre 2008 établissant 
les critères d’évaluation et les modalités de détermination de l’état des eaux souterraines et des tendances 
significatives et durables de dégradation de l’état chimique des eaux souterraines 
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Annexe 2 : Liste des produits phytosanitaires détectés depuis 2013 

 

Code 

SANDRE
Liste des molécules quantifiées 2013 2014 2015 2016 2017 2018 2019 2020 2021 2022 2023

2011 2,6 - Diclorobenzamide 1 4 1 4 7 12 17 17 21 53 40

2872 2,4 D Isopropyl ester 3 1

1141 2,4-D 1 1 3 2 2 8 2

1145 2,4-DDE (ou DDE24) 1

1212 2,4-MCPA 1 2 1 4 3 1 1

1264 2,4,5-T 1

1832 2-hydroxy atrazine 9 19 14 27 38 78 72 65 56 46 45

1903 Acétochlore 1 3 1

6856 Acétochlore ESA - NP 1

1688 Aclonifène 1

1101 Alachlore 1

6800 Alachlore ESA - NP 1 1 1

2012 Amidosulfuron 2 4

1105 Aminotriazole ou Amitrole 1 5 4 4 2 1 1

1907 AMPA 2 8 11 9 19 12 16 24 28 38 22

2013
Anthraquinone

1 1 2

1107 Atrazine 7 52 48 126 119 165 171 182 193 186 190

1109 Atrazine déisopropyl 8 15 14 7 6 40 71 89 97 114 92

1108 Atrazine déséthyl 25 97 80 170 138 174 162 185 197 189 195

1830 Atrazine déséthyl  déisopropyl 8 1 25 45 67 56 38 62 59 61

1951 Azoxystrobine 3 2 2 1 5 1 2 2

2074 Bénoxacor 1

1113 Bentazone 5 26 31 59 57 107 105 100 99 129 112

1502 Bioresmethrine 3

1584 Biphényle 1 3 1 5 3 1

7345 Bixafen 1

5526 Boscalid 7 11 19 17 15 14 16 24

1686 Bromacil 2 2 3 2 1 4

1125 Bromoxynil 1 2 1 1 1

1860 Bromuconazole 7 1 2 1 1

7885 Butachlor ESA sodium salt 1

1129 Carbendazime 1 1 2 3 8 2 3 5

1130 Carbofuran 1

5551

Chlorate de sodium

14 11 13 18

1757 Chlordane béta 1

1133 Chloridazone 1 3 1 21 24 11 17 29 26

6378 Chloridazone desphényl 28 53

6379 Chloridazone méthyl desphényl 29 62

1684 Chlorophacinone 2

7717 Chlorothalonil R417888 1 1 2

8865 Chlorothalonil R471811 3

7715 Chlorothalonil 4 hydroxy 1

1353 Chlorsulfuron 1

1136 Chlortoluron 1 6 4 18 24 55 43 64 52 81 63

2017 Clomazone 1 5 11 5 13 12 12 11 4 2

1810 Clopyralide 1

1696 Cycluron 1

1681 Cyfluthrine 1

1680 Cyproconazole 1 4 3 5 1  
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Code 

SANDRE
Liste des molécules quantifiées 2013 2014 2015 2016 2017 2018 2019 2020 2021 2022 2023

1149 Deltaméthrine 1

2738 Desméthylisoproturon 1 1

1480 Dicamba 1

1169 Dichlorprop 1 2 1 5 1

2544 Dichloprop-P 1 2 5 1

1170 Dichlorvos 1

1171 Diclofop-méthyl 1
1814 Diflufenicanil 1 4 8 11 18 8 10 19 10

1870 Diméfuron 1 2 10 7 7 9 8 5

2546 Diméthachlore 3 11 9 15 10 14 14 17 13 15 13

7727 Diméthachlore CGA 369873 70 78 152 148 169 163 180 166

6381 Diméthachlore ESA (CGA 354742) 29 29 62 50 93 97 102 69

6380 Diméthachlore OXA (CGA 50266) 4 13 19 16 10 16 5 3

1678 Diméthénamide 2 4 12 10 3 5 5

6865 Diméthénamide ESA 4 6 13 4 2 9 6 9

7735 Diméthénamide OXA 2 4 1 4 1 3

5617 Diméthénamide-P 2 4 12 10 2 5 5

1490 Dinitrocrésol 1 1 1 1 2

1176 Dinoterbe 1 7 3 8 5 8 4

1699 Diquat 1

1177 Diuron 6 1 3 17 19 35 29 27 23 27 34

1744 Epoxiconazole 4 7 17 13 11 9 9 11

1809 Esfenvalérate 2

1763

Ethidimuron ou sulfodiazole 

éthylsulfonyl, de thiadiazole et de 

diméthylurée 6 9 10 22 20 28 31 36 39 44 45

1184 Ethofumésate 1

6601 Ethyleneuree 1

2020 Famoxadone 1

1500 Fénuron 1 2 3 1 4

1939 Flazasulfuron 1 1 1

2810 Florasulam 1 1

6864 Flufénacet ESA 4 7 20 11 8 17 6 13

6863 Flufénacet OXA 2 5 16 5 4 10 4 4

2023 Flumioxazine 1

1765 Fluroxypyr 1 1

2547 Fluroxypyr-meptyl 1

2008 Flurtamone 1 2 1 7 19 14 1 1

2985 Flutolanil 1

1503 Flutriafol 3 4 1 4 2

7342 Fluxapyroxade 1 2 1 1

1702 Formaldehyde 1 1 4 6

1504 Formothion 1

1526 Glufosinate 1 4 1 1

1506 Glyphosate 1 9 4 8 9 10 14 12 7

8664 Halauxifen-méthyl 1

2047 Haloxyfop 1

1200 Hexachlorocyclohexane alpha 1

1201 Hexachlorocyclohexane béta 1

1202 Hexachlorocyclohexane delta 1

2046 Hexachlorocyclohexane epsilon 1

1673 Hexazinone 1 5 6 4 6 4

1954 Hydroxyterbuthylazine 16 35 35 33 37 71 65 72 61 64 45  
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Code 

SANDRE
Liste des molécules quantifiées 2013 2014 2015 2016 2017 2018 2019 2020 2021 2022 2023

1942 Ioxynil octanoate 1

1911 Imazamethabenz-methyl 2 1

2986 Imazamox 2 1

1877 Imidaclopride 3 5

1935 Irgarol 1

1208 Isoproturon 1 3 1 3 8 12 9 6 5 2

1672 Isoxaben 1

1945 Isoxaflutole 1 2

1406 Lénacile 1 14 10 12 2

Lindane ou HCH Bêta 1

1209 Linuron 1

2745 MCPA 1-butyl ester 3

1214 Mécoprop 1 1 1 3 2 1 3

2084 Mécoprop-P 1 1

2752 Mécoprop-2-butoxyethyl ester 1

2987 Méfénoxam ou metalaxyl-M 1

2578 Mésosulfuron méthyle 1 1

2076 Mésotrione 1 2

1706 Métalaxyl 1 2 1

1796 Métaldéhyde 2 5 1 2

1215 Métamitrone 1 10 1 1 2 2

1670 Métazachlore 3 5 6 13 13 19 14 12 16 12 25

6895 Métazachlore ESA 53 57 102 94 139 134 160 119

6894 Métazachlore OXA 8 13 51 24 38 50 39 27

1879 Metconazole 3 2 10 3 3 2

8253 Méthylisothiazolinone 1

1221 Métolachlore 1 1 6 4 7 4 9 6 3

8070 Métolachlore énantiomère S 2 10 4

7731 Métolachlore CGA 1

6854 Métolachlore ESA 12 12 45 27 21 29 36 32

7729 Métolachlore NOA 413173 1 3 13 2 4 6 3 4

6853 Métolachlore OXA 4 6 23 12 9 16 8 18

1225 Métribuzine 1 1

1797 Metsulfuron méthyle 1 1 1 2 1 2

1228 Monuron 1 3 2 4 4 12 11 10 7 10 10

1881 Myclobutanil 1

1517 Naphtalène 1 1 2 3

1519 Napropamide 1 3 2 1 2 2 3

1882 Nicosulfuron 1 2 1 1 1

7716 Nicosulfuron ASDM 1

1666 Oxadixyl 5 9 13 19 24 46 39 40 47 54 68

1850 Oxamyl 1

1231 Oxydéméton-méthyl 1

2545 Paclobutrazole 3 1

1762 Penconazole 1

1234 Pendiméthaline 7 7 4 5 5 2 2

1523 Perméthrine 1 1

1708 Piclorame 1 5  
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Code 

SANDRE
Liste des molécules quantifiées 2013 2014 2015 2016 2017 2018 2019 2020 2021 2022 2023

1709 Piperonyl butoxyde 1

1528 Pirimicarbe 1

1253 Prochloraze 1 4 1

1711 Prometone 2

6887 Propachlore ESA 2

6398 Propamocarbe 3

1256 Propazine 2 2

1257 Propiconazole 2 3 4 2 3 2 1

5602 Propoxycarbazone sodium 1

1414 Propyzamide 2 1 4 9 5 4 9 8 4

1092 Prosulfocarbe 2 1 1 1 2 2 1

7340 Pyroxsulam 1

2087 Quinmerac 3 1 1 1 7 3 1 3 2

1263 Simazine 14 15 20 59 63 136 110 122 127 177 166

1831 Simazine-hydroxy 2

2974 S-Métolachlore 1 1 3

2664 Spiroxamine 2

1662 Sulcotrione 1 3 1 1

2077 Sulfosate 2

1694 Tébuconazole 1 4 1 2 2

1542 Tébuthiuron 3 1 1 4

1266 Terbuméton 2

2051 Terbuméton déséthyl 1

1268 Terbuthylazine 5 9 11 11 11

2045 Terbuthylazine Déséthyl 1 2 2

7150 Terbuthylazine déséthyl 2-hydroxy 2 1

1269 Terbutryne 2 4 10 10 8 6 9 7

1660 Tétraconazole 3 2

1713 Thiabendazole 1

1940 Thiafluamide 8 15 19 23 25 29 30 27 16

1913 Thifensulfuron methyl 2 1 1

1281 Triallate 2 4 5 1

2879 Tributhylétain cation 1 1

1288 Triclopyr 1 2 1 1

2678 Trifloxystrobine 2 1

Nbr molécules 22 30 29 71 84 90 96 83 93 82 95  
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Annexe 3 : Liste des solvants halogénés détectés lors du suivi 2023 et de leur utilisation 

Molécules Norme  µg/l Utilisations
Bromoforme 100 µg/l

Chloroforme 2,5 µg/l

Dibromochloromethane 100 µg/l

Dichlorobromométhane

Tetrachloroéthylène 10 µg/l

Trichloroéthylène 10 µg/l

Trichloroéthylène + tétrachloroethylène 10 µg/l

Trichloréthane-1,1,1

Il  entre dans les systèmes de production de l 'industrie pharmaceutique (prothèse 

mammaires), la métallurgie (fonderie d'acier moulé et fabrication de consommables 

pour la soudure), traitement des textiles, chimie et parachimie (fabrication de matières 

plastiques et de peintures, fabrication de matelas).

1,1-Dichloroéthane

Utilisé majoritairement pour la fabrication d'autres produits tels que le chlorure de 

vinyle, le 1,1,1-trichloroéthane et les solvants chlorés.

Util isé en moindre mesure comme agent dans les antigels d'essence, décapant pour les 

peintures et les vernis, dégraisseur de métal.

Dichloroéthane Collage, Vernis

Dichloroéthylène-1,2 trans

Dichloroéthylène-1,2 cis

Dichloroethene-1,2

 ou 

1,2-Dichloroéthane

Principalement util isé comme intermédiaire dans la synthèse du chlorure de vinyle.

Egalement employé dans la production de solvants chlorés.

D'autres domaines d'util isation tels que :

- fabrication de nylon, de matières plastiques diverses

- solvant pour les graisses, les huiles, les cires, les résines, le caoutchouc et l 'extraction 

d'épices

- traitement par fumigation des grains (céréales), des vergers, des bâtiments agricoles et 

des champignonnières

- fabrication de peintures, de vernis, de détachants, de savons, de produits nettoyants et 

d'agents mouillants. 

1,1-Dichloroéthylène

ou

1,1 Dichoroéthène

Utilisé pour produire du 1,1,1-trichloroéthane et pour former des fibres synthétiques et 

des copolymères.

Ces copolymères sont util isés pour la poduction de fi lm plastique alimentaires, pour le 

revetement des métaux, des cuves de stockage, le renforcement des résines de 

polyesters, la fabrication  d'encres de matériaux composites, d'adhésifs.

Fréon
Dérivé chloré et fluoré du méthane ou de l 'éthane, anciennement util isé comme agent 

frigorifique (interdit depuis plusieurs années).

Benzotriazole

Il est utilisé :

- dans les produits détergents utilisés dans les lave-vaisselles pour la protection de 

l’argent, 

- comme additif anticorrosif dans les liquides de refroidissement industriels ainsi que 

dans les fluides hydrauliques et dans les fluides dégivreurs et anti-givre utilisés en 

aviation. 

Tolytriazole

Le tolytriazole est util isé  : 

- dans les tablettes de produits détergents pour lave-vaisselle, 

- comme inhibiteur de corrosion et anti-rouille pour les métaux

- additif de lubrifiant.

Diéthyl phtalate

Il peut être utilisé comme fixateur, filmogène, conditionneur mais aussi un agent 

plastifiant, un dénaturant et un solvant.

seul le diethyl phtalate est employé comme dénaturant dans les parfums pour 

rendre l’alcool utilisé imbuvable. On s’en sert également comme agent filmogène et 

fixateur dans les vernis pour qu’ils tiennent plus longtemps. Dans les soins 

capillaires, il rend la fibre plus souple, plus légère et plus brillante.

Ethylbenzène

L'éthylbenzène est utilisé :

- principalement pour la fabrication du styrène (cela concerne plus de 95 % de la pro 

duction d'éthylbenzène) ;

 - comme intermédiaire de synthèse de produits organiques, notamment 

diéthylbenzène, acétophénone, acétate de cellulose, oxyde de propylène ;

 - comme solvant dans l'industrie des peintures et revêtements ;

 - dans les carburants : ainsi, l'essence sans plomb peut renfermer de 1,8 à 4,7 % 

d'éthyl benzène.

Il est naturellement présent dans le pétrole brut. C'est un constituant de produits de 

raffinage, en particulier des xylènes (mélange d'isomères) qui en renferment

15 à 25 %.

Xylenes (méta + para)

Le xylène est un solvant utilisé dans la fabrication de :

 - peintures, vernis, encres d'imprimerie, colorants, caoutchoucs, colles et adhésifs ;

 - produits insecticides ;

 - produits pharmaceutiques ;

 - nettoyants, dégraissants, décapants.

Tétrachloroéthane-1,1,2,2

L’utilisation du 1,1,2,2-tetrachloroethane est actuellement réduite, principalement en 

raison de sa grande toxicité.

Il intervient comme composé intermédiaire, notamment dans la fabrication du 

trichloroéthylène et du tétrachloroéthylène.

Issue de la chloration

Sous-produit de désinfection

 nettoyant à sec textile, dégraissage métaux, décapant peinture, encre imprimerie, 

fabrication d'hydrocarbures fluorés

Intermédiaire chimique dans la synthèse de solvants (trichloroéthylène, 

tétrachloroéthylène) et de composés chlorés.

Il  est également util isé : en solvant pour les graisses, les phénols, le camphre, le 

caoutchouc naturel, les teintures, les laques, les thermoplastiques et pour l 'extraction à 

froid de substances sensibles à la température (parfums, caféine) ; comme réfrigérant ; 

comme agent de retardement de la fermentation.
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Annexe 4 : Liste des 20 PFAS à suivre à partir du 1er janvier 2026 
 
 

Code Sandre Nom du paramètre Valeur seuils 

5347 Acide perfluoroctanoïque (PFOA)  
 
 
 
 
 
 
 
 

Somme des 
substances alkylées 

per et polyfluorées = 
0.1 µg/l 

5977 Acide perfluoroheptanoïque (PFHpA) 

5978 Acide perfluorohexanoïque (PFHxA) 

5979 Acide perfluoropentanoïque (PFPeA) 

5980 Acide perfluorobutanoïque (PFBA) 

6025 Acide perfluorobutane sulfonique (PFBS) 

6507 Acide perfluorododécanoïque (PFDoDA) 

6508 Acide perfluorononanoique (PFNA) 

6509 Acide perfluorodécanoïque (PFDA) 

6510 Acide perfluoroundécanoïque (PFUnDA) 

6542 Acide perfluoroheptane sulfonique (PFHpS) 

6549 Acide perfluorotridecanoïque (PFTrDA) 

6550 Acide perfluorodécane sulfonique (PFDS) 

6561 Acide perfluorooctane sulfonique (PFOS) 

6830 Acide perfluorohexane sulfonique (PFHxS) 

8738 Acide perfluoropentane sulfonique (PFPeS) 

8739 Acide perfluorononane sulfonique (PFNS) 

8740 Acide perfluoroundécane sulfonique 

8741 Acide perfluorododécane sulfonique 

8742 Acide perfluorotridécane sulfonique 
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Annexe 5 : Liste des molécules de médicaments recherchées dans les eaux souterraines en 
2024 

 

Code SANDRE Paramètre 

1493 EDTA 

5296 Carbamazepine 

5349 Diclofenac 

5350 Ibuprofene 

5353 Ketoprofene 

5354 Paracetamol 

5356 Sulfamethoxazole 

5360 Clotrimazole 

5364 Furosemide 

5372 Diazepam 

5374 Lorazepam 

5375 Oxazepam 

5424 Sotalol 

6522 Erythromycine 

6525 Sulfamethazine 

6533 Ofloxacine 

6537 Clarithromycine 

6540 Ciprofloxacine 

6701 Acide diatrizoique 

6711 Levamisole 

6716 Amiodarone 

6719 Amoxicilline 

6720 Tramadol 

6725 Carbamazepine epoxide 

6731 Metronidazole 

6733 Cyclophosphamide 

6735 Acide acetylsalicylique 

6755 Metformine 

6758 Sulfadiazine 

6767 O-Demethyltramadol 

6792 Clindamycine 

6842 Carboxyibuprofen 

7011 1-Hydroxy Ibuprofen 

7012 2-Hydroxy Ibuprofen 

7140 Midazolam 

7817 Azithromycine 

7961 Primidone 

8743 Clopidol 
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